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Mm» №L’exposition agricole du Comté de Madawaâka qui * e# eh» 
lien Mardi et Mercredi dernier a été nn franc succès. La 
quantité comme la qualité des produits exhibés nous prou
vent que les cultivateurs dn Comté de Madawaska font de 
réels progrès dans cette industrie. L’agriculture n'est (dus 
une routine, c’est nue science, et une science où tant culti
vateur intelligent qui veut l'étudier, y trouve dés choses in
téressantes et pratiques.

Les exhibits qui ont suscité le plus d’intérêt sont les tfa- 
. vaux domestiques, composés surtout d’ouvrages à la main,

. tels que couvertures, centres de table, coussins, dentelles,
„Bitures etc.

Il ne faudrait pas négliger non plus de mentionner les 
produits agricoles et les produits de l’art culinaire, qui, mal- 

‘•4. qu’il* auraient pu être en pins grand nom
Й certainement remarquables par leurs qualités.

, Les classes de cheveu*, de bestiaux et autres animaux g#oa 
(îy - de la ferme étaient asses bien remplies. II mérite certaine

ment de mentionner les magnifiques chevaux de MM. J. W.
Hall et B. Thibodeau, le bétail Holstein de la Cie Fraser et 
de HéBx Daigle, ainsi que le bétaü Ayrshire de MM. T 
Bérdbé et Damaae Daigle. •

Les visiteurs étaient asses nombreux, et montrèrent beau-
prodm-tulé.^.U».

3 ._____, „ institntioe dent tout le monde »
bes courses de chevaux furent beaucoup appréciées.____ 1. u ----- -«— ù

américain survola le terrain de 1’exposition wick. Bemeaup’V'dtmagnsqui Й 
peodaçnrs deux jours, et émerveilla les spectateurs par ses vhètent pour la peamttse fois ut 
prouesses des plus étonnantes....

Parmi les principaux visiteurs nous remarquions MM.
M. A. McLeod surintendant des Sociétés d’Agriculture de 
Nouveau-Brunswick, J. E. McIntyre B. & A., agronome à 
Bathurst, George Michaud B. S. A de Moncton et MeUe Bs 
boite LeBUmril Fridericton. Ceux-ci jugèrent les, différante 
produits agricoles, ’хчЗ- 

La fanfare <P Edmunds*» 
credi pprès-midi

Les organisateurs de cette expoaMwt méritent certaine- 
mènt toutes nos félicitations. Nous tenons à féliciter spéefo- 
lement M. J. G- Boucher B. & A. gradué de Ste-Anne de la 
P ocatière, et qui a suivi un cours au collège MacDeeald, ae- 
crétaixe de le société d’agriculture, et sur les épaules de qui 
retombait la plus forte partie de cette organisât**. M J. G.
Boucher a su s’acquitter de cette charge «тес toute l'habit 
té qu’on lui connaît, efu’s pas craint de sacrifier son temps 
«taon énergie afin de faire de cette première exposition»
«mnfdpt succès. Nous regrettons vivement que ee jeune h*- N*-

^ap?A tfbeatper.de l'or.
gattiêation agricole dans le comté, car ie comté souffre em-l ***”
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agriculteur, noua sommes assurée quSl

Code du Sacré Coeur 
Ivière du-Zoup était ici 
tche dernier et donnait 
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U BANQUE PROVINCIALE
DU CAllADA

Siep-e social : MONTREAL
Capital autorise 
Capital Paye et surplus ЦМММ 

118 succursale» dans les provinces de 
Québec, Ontario, H cuveau-Brunswick et 

ГДе du Prince-Edouard.
lo—Voue pouvez déposer vos argents toujours remboursables 

k demande et recevoir 3% d'intérêt l’en ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem
bre de chaque année.

Ж»—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes
sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo
sants la plus grande protection possible.

80—Pour le commodité de tous, des dépôts de -outer sommée, 
depute (81.00) un dollar sont acceptésfou département d'épargne.

Deux on plnsicnrs personnes penvent aussi ouvrir 
tu» compte conjointement
Jew sollicitons respectueusement votre en- 

eourugement et vovre patronage
Succursale à Edmundston ;

$5.дмж«

F. H. Bonrgoin, gérant local.
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l’être. lifte le sera que lorsque le 
le système de troupeaux accrédi
tée sera adopté d’une façon plus 

vieilles du rang e# vinrent même, générale. In raison des longues-
distances à parcourir et dn temps 
qu’il faut poqr faire l’épreuve des 
troupeaux, Iq Ministre de l'agri
culture s’est vu contraient, pour le 
moment, de n’admettre à l’épreuve 
que des troupeaux qui contiennent 
au moins dix animaux de race pu
re, dont un taureau. Ceux qui dé 
sirent se renseigner sur le sujet fe
ront bien d’écrire au Bureau des

etc . . Tout comme Baptiste lui - 
même.

Les vieux-vieux et les vieilles-.

Ce* remède» «ont fabriquée par

i« docteur
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F*.]>îiootLe eteeefilmjusqu’à dire, et sans crainte de por
ter ombrage à qui que ce soit : 
“L'Agathe, c’est une des premières 
créatures ; pat fibre, travaillante, 
honnête, polie et ménagère: du bon 
butin fini,’’

Bref, à la mort du Père Pinette, 
qui avait lui-même abattu et débi 
té le premier arbre sur le sol, alors 
vierge, dont héritaient aujourd’hui 
son fils et sa bru, tout lé monde 
entrevoyait pour cee derniers, nn 
avenir heureux et financièrement 
prospère, d’autant plus heureux et 
prospère que déjà plusieurs. tête 
blondes de petite et petites Pinette 
égayaient le foyer des jeunes to 
Iona

ate
avec des produits chimiques purs, ve
nant directement de France. Ce sont: 
les M EILLEUR8 préventifs sur la

me ; ohe.
£ $$кидІМ<иі (SgricoU^ÿ ’s

lXc diaêù, est aux vaefits
(Sa# de -Sorcellerie 

PAR JEAN DE LA GLEBE

t ЖDr. F. Nicolle F

RrGBNERATEUR DU CHEVAL 
Le meilleur remède pour la gourme, le souffle etc.

Régénérateur d^l* Espèce bovine '
guérit toutes boiteries, engorgement, crapaud

Pour blessures, crevasses, peignes. Le meilleur onguent pour la 
mal du pis des vaches, crevasses des trayons.

publications, Ministère fédéral de 
^agriculture, Ottawa, pour deman
der le feuillet No. 16 qui décrit le 
fonctionnement du système de 
troupeaux accréditée et explipne 
d’nne façon précise les règlements 
qui gouvernent l'épreuve des va
ches laitière». 0» feuillet met en 
seène un cultivateur qui désir» sa
voir quels avantages lui procurera 
Г accreditation de son troupeau.On 
lui répond que son troupeau aura 
un certificat officiel de santé, 
ce certificat est une assurance de 
supériorité de Iait.de son beur
re et de son fromage;qu’en deman
dant l’accréditation^!.fait preuve 
loi-même d'intelligence et. d’esprit 
de progrès; que les acheteurs iront 
le trouver parce qn’ils pourra ex 
porter ses animaux sans être obli
gé de leqr faire subir une épreuve 
spéciale, toujours conteuse; que 
ses vaches ne seront ppa affectées 
par la stérilité qu’entrât ne souvent 
la tuberculose et que son tronpeau 
figurera sur les listes des troupeaux 
accrédités qui sont ouvertes sans 
question aux acheteurs canadiens 
et américains. Ce n'est pas tout: le 
cultivateur ou l’éleveur aura un 
troupeau garantie sain, aux plus 
bas frais possible. Le* services de 
l’inspecteur, le matériel qu’il em
ploie sont gratuits. Si quçlqnes-nns 
de ses animaux doivent être abat
tus, on lui dit paiera une indemni
té se montant aux deux tiers de 
leur valeur, jusqu'au concur
rence de la somme de 9200. Si le 
cultivateur désire conèetver les 
bâtes attaquées alors il est obligé 
de les isoler des antres. Si la bête 
qui réagit à l'épreuve n’est pas 
condamnée, sa viande peut être 
vendue. Comme les veaux d’une 
vache tuberculeuse ne sont pas 
nécessairement attaqués, ces ani
maux peuvent être conservés sur 
ce que l’on appelle le système 
Bang, c’est-à-dire tenus dans des 
locaux séparés et soignée par une 
personne qui ne vient pas en con
tact avec le troupeau sala Lee 
veaux qui ont passé deux épreuves 
sans réagir peuvent être ajoutés au 
troupeau saia Les vaches pleines 
peuvent être tenues sur une ordre

-U Onguent Rouge 

Onguent Noir
Un mariage qui fait jaser

mQuelques années auparavant.plos 
d’une jeune fille du canton avait 
en peine à réprimer un gros soupir 
lorsque, à la surprise générale de 
ses ouailles, Monsieur le curé avait 
annoncé, le dimanche, l’union pro 
jetée, mais absolument inattendue, 
d. l’héritier de I un des pins beaux 
biens de la paroisse, Jean-Baptiste 
Pinette fils, à une demoiselle Aga
the XXX, de la campagne québé
coise, de la Beauce quelque part.

Aussi le dima iche suivant dans 
plus d’un foyer où c'était an tour 
des vieux à aller à la messe il y eut 
des compromis . ■ . habilement pré 
parés depuis une semaine, et d'a
près lesquels le père, au moins, con 
sentait à sacrifier son tour en fa
veur des jeunesses et à garder en
core ce dimanche là, quitte à se re 
prendre plus tard . . .

Et voilà comme quoi, sur le per
ron et à la porte de l’église, avant 
comme après, et entre la messe et 
les vêpres, le petit Baptiste et sa 
nouvelle épouse furent le point de 
mire de toute la jeunesse en parti
culier, et fournirent un thème à la 
conservation des paroissiens en gé
néral.

Ce dimanche-là aussi les avis pu
blics -‘par les présentes donnés” du 
secrétaire municipal furent pins où 
moins écoutés, et les ventes pieuses 
du crieur pour les bonnes âmes rap
portèrent peu, tant l’attention de 
la foule était captée par les jeunes 
époux.

Le marié semblait plus fier que 
jamais, mais avait l’air un peu gau
che et dépaysé tout de même dans 
sen habillement de noces tout en 
étoffe, son grand surtout noir, son 
chapeau haut de forme et ses gai- 
teurses neuves.

La mariée superbement parée, 
paraissait tout à l’aise, elle, dans sa 
modeste mais gracieuse toillette, ses 
bottines en cuir à patente et sa lar
ge crinoline; la dernière qn'elle de 
vait porter, et qui avait été ache
tée tout exprès pour la circonstan
ce à Quebec, chez Zéphirin Paquet, 
le riche.

Puis dans le Trois, toute le se 
maine, et tout un mois durant, ce 
que l’on inventoria les qnaiitée 
bonnes ou mauvaises, réelle» on 
supposées de la nouvelle venue I Ht 
ce que l’on conjectura sur le sort 
réservé au petit Baptiste, qui avait 
voulu tirer du grand en sortant dcg 
Tonnechipes pour prendre femme, 
et surtout en ne publiant qu’un 
banc, comme s’il avait en peur que 
le monde le sache. Le premier phé
nomène s'était rarement vu, et le 
second ne s'é'ait jamais rencontré 
encore dans la paroisse !

Mais la jeune mariée, adroite et 
aimable," comme le sont d'ailleurs 
la plupart des beauceronnes, finit 
par conquérir l'estime de saa nou
velles concitoyennes — de tout à- 
{je — et bientôt le Trois dhM pro 
proclamer à l'unanimité que le pe- 
Baptiste s’était choisi, avait reo 
contré comme on dit, une femme 
digne de lui et de ea famille, à sa
voir : rangée travailleuse, écoteme,

A suivre On demande des agents dans tontes les paroisses. S’adresser à
Dr. F. NICOLLE, Grand Central Hotel

• Au dec 
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' Ptèad. 
St-Léwerd

EDMURDSTOR, N. B.
Le pain d'habitant

que
K

A ma mira
Le bon “pain d’habitant”, 1» no

ble pain de ménage ! Dana moq en 
fence, il était blond, frais, et rose, 
avec une saveur exquise, un par 
fait goût de terroir. Il était appé- 
apétissant, le pain d’autrefois, soli
de comme ceux qu’il noniriseak, 
tendre comme le coeur de ma mère 
qui me l’offrait

Il était fait du plue pur froment 
de nos champs dorés, il méritait son 
nom d'affluent cùmptét, paiee que 
la meunerie ne l’avait pas privé des 
précieux éléments minéraux pltcés 
dans le germe et sous l’enveloppe 
du blé. Le sang qu’il engendrait 
étuit pins généreux, et nous lui de
vons une bonne part de l’énergie 
de notre race.

Le pain d'habitant, le robuste 
pain de nos ancêtre» est rare an- 
jouid hni. Lee goûts dépavrés de 
certains gens lui ont substitué le 
le pain blanc.

Le "pain blanc'1 au teint pâle et 
livide prend des airs de ville. Il a 
des teintes d'anémie comme celle 
qu’il apporte anr personnes qui 
s'en nourrissent exclusivement On 
sacrifie à la couleur des principes 
nutritifs essentiels qui s‘en vont 
parmi les déchets de la monture. La 
partie la plue vivifiant» du grain va 
aux coch ... ou pourrait dire !

C'est un défaut d'économie. Cest 
aussi une faute au point de vue ali
mentaire A la campagne, la santé 
diminue, la dentition est déplus en 
plus défectueuse, les constitution- 
sont moins robustes. De» «avant» 
affirment même que ce pain fait 
naître une certaine propension à 
lalcooiisme.

ON DEMANDEqni ont été vendus, etc. Une dis
position strictement imposée dans 

tiro de ce rfystème est la 
propreté dans les bâtiments, le ma
tériel et les alentours.

Publié par le Directeur 
de la Publicité, Ministère 
fédéral de l’agriculture, 
Ottawa, le 15 septembre, 
1922.

Spéciall’exécn
SOLLICITEURS LOCAUX Ш,

CHEZ
JOSEPH VERRET, Epicier

Rue St-Françoia 
ARGENT COMPTANT Seulement

Nous voulons un jeune homme 
ou jeune dame dans chaque dis
trict, ville, village eu comté pour 
vendre VACUETTE NON-ELEC- 
TMC VACUUM CLEANER. Ce
ci est un nettoyeur VACUUM qui 
N’A PAS BESOIN d’ELECTRI- 
CITE pour le fonctionn -r. Il est dé
signé spécialement pour remplir le 
besoin qui se fait sentir depuis si 
longtemps dans les campagnes où 
il qjy a pas d’électricité. C’est 
grande opportunité pour un homme 
ou une femme intelligente de faire 
de l’argent en travaillant tout le 
temps ou seulement une partie du 
temps. Ecrivezimmédiati ment pour 
notre proposition, parceqne les ap
pointements seronts faits tout de 
suite. Désignez le district où vous 
voulez travailler, dans votre pre 
mlère lettre. Pas D ’expérience 
Nécessaire Chaque Démonstra
tion Veut Dire Une Vente 

Mac Gowan & Company.
P O. Box 711 ST JOHN, N. B.

Tomates en boîtes 
Lait carnation en boîte 6 " fii.oo 
Avoine Roulé " “ 6 “ fii.oo 
Savon Arrow Borax 13 “ $1.00 
Pine Apple en botte rég. jocts

3 pour Si 00
Bon tabac canadien fen feuilles)

5 lbs pour $1.00
Poudre d’oeuf "La canadienne”

3 boîte» pour 35 et» 
Postum Céréal, paquet de I|lb» .25 
Poudre à laver Lustrine

6 pour $1,00
>-

;ST-ANDRE DE MAD.
IDe notre Correspondant

Plus d’une fois en feuilletant le 
ournal Madawaska, je remarquai 

que chacune de nos paroisses y avait 
réservé un petit coin afin de mettre 
“ses sœurs” an courant de ses évè
nements. Mais ce fut en vein que 
je cherchai les nouvelles do St-An
dré. ...

Donc je jugerai bon de faire con
naître à nos. confrères que sons le 
ciel azuré du Madawaska. notre pa 
roisse y tient une place glorieuse.

Etant renommée par l’étendus et 
la beauté de ses fermes, elle inté
ressera bien des agriculteurs

Pent être quelqnes-nnes discute
ront :

“Cette renom n ée, est-ce vent, est 
ce réalité ?”

Pour mieux vous rendre compte 
noue invitons, tous cordialement 
d’assister à notre exposition qui 
aura lieu au village St-André chez 
M. Alphé Poitras, marri le 10 Oc
tobre,

Là vous y verrez, exhibés, bétail 
et produits de ferme en général, 
sans compter les ouvrages des Da
mes et Demoiselles..

Nous avons à remercier de tone 
côtés les chaleureuses félicitations 
d» ceux qui ont éprouvé la saveur 
de notre beurre de benrrerie.

Grâce k notre excellent Beurrier 
M. Léo Richard, nous avons pu 
cette année, donner entière satis
faction. Tant de demandes nous fu
rent faites que nous fûmes forcés 
d’en refuser un grand nombre et 
ce sera à regret que bientôt nous 
fermerons notre benrrerie à cause 
de lu haute diminution du lait .

Nos récoltes sont achevées à l’ex
ception de quelques fermiers qui 
sont à finir l’arrachage des patates. 
C’est upe pitié de voir la sévérité 
«U l’année sur cette culture des 
pommes Je terre, néanmoins nous 
devons hommage à Dieu de noue 
Avoir procure une aussi belle saison 
pour la moiaaon.

Encore une foie avant de «ondu
le, tone «ont jnvitéa de venir, soit, 
critiquer no» produits Mardi le 10 
Octobre.. .

une

3 boite» pour .35 
Poudre à pâte Beaver rég. .30 p. 45 
Chicken Haddie» en boite

régulier .30 pour .30 

Pâtitserie en poudre rég. .35 p. .10 
Savon Palmolive le pria r1./o

Profitez de ce» occasion» et épar
gnez de l’argent. .
. JOSEPH VERRET

«ЛГI

te
-

'Ш
' «Honneur donc an bon pain d'ha

bitant, au bon pain de no» mères ! 3u*ranta»tle P*r * ““P6®-
tour, jusqu’à ce que le veau soit né, 
A condition qu’il ne «’écoute pas 
plus de deux mois avant fa nais
sance du veau.

m і Vr..

Beaucoup de no* pains blancs ont 
une couleur qui séduit, qui fascine 
et qui trompe. A leurs grands yeux 
étirée, je préfère les yen* sereins 
du pain d'habitant, du doux pain 
de chez noua.

il :r* g HШ <
Si tous les vache» passant fa pre

mière épreuve, elles sont soumises 
à une deuxième épreuve un «u 
plus tard, et U troupeau reçoit f 
lore un certifie»* si aucun animal 
n’a la tuberculose. Si par contre< 
l’on trouve des t êtes réagissantes, 
on les enlève et le troupéiu eet 
soumis à deux autres épreuves, à 
intervalle de six m;is chacune- S’il 
y a des animaux suspects, c'est à 
dire dont le cas est douteux, ces a- 
nimaux sont mie en quarantaine 
pendant soixante jours puis éprou
vés à nouveau. Tellea sont les lig
ne» principales du système de trou
peaux accrédités, mais il y a d'au
tres questions sur lesquelle* il est

Qno
■Srÿ
llf
V, \

J* viLe bon vieux tempe, comme le 
bon vieux pain, fers notre race.. 
toujours jeune. «SCHAPEAUXPremière* Semailles

MS!1 Шш AVau» trouverez un assortiment des plus récentes 
nouveautés en fait de modes telles que voue trouvent 
dans pes grandes villes.

Venez voir et vous serez convaincus.

Le système de 
troupeaux 

accrédités

Cal'
Te-

Lee»
M

Ses avantages pour l’éleveur ou 
le cultivateur et віт ment il 

fonctionne

Il n’y a peut être paa aujourd'
hui dans l’univers entier de 
où les troupeaux soient plus 
qu’au Canada, maie ce fait n’#et 
peut-être paa encore reconnue à 
l'étranger aussi bien qu’il dav

1'S>~‘ ;«
ВП

I
T«

Edifice Joseph Verret En face dv Bureau de la villeSC , mâ
de nouveaux animaux an troupeau 
ear f» via qu’il faut donner à Vins

ШМ
■ El

Abonnez-vous au “MADaWarf^»' шш 2sTpartant pour Importer le* animaux
і Дf L ЩМ

. ;/\j ■’ ж
■I

mk
mm

ш ■
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•Wi,ATTENTION
Si vous voulez vous achetez des топпрмтт 

à bon marché allez chez Mde H. P. FRECHET
TE Madawaska. Me., pour /І0.75 voue pou
vez vous avoir un bon manteau avec collet en 
fourrure, nous en avons aussi dea plus chère 
que nous vendrons à des prix très réduits, pour ’ 
10 jours seulement, Comme le tempe est dur 
ne manquez pas cette vente,

MDE H P FRECHETTE

д/ж;

3

v



Sgi f :*І

!' C ^
•щ

:

ÜJ '

11
LE' MAüAWASKA.

M/?7£S D'AFFAIRESX
NOTICE OF SALE.V ■ EN V0YA6E4,

Dr. OLIVIER J. COBM1ER

-адм® * nsstawetj-ÏÏ\nheU.rJ'»‘«cï;d",ôâtiÆ-ho- chM M. J os. Gagné, prés de
it may concern: l’hôtel Royal

;

ваїв i m m $ И*

U POTE
prrrr*^fi 

Mon Crucifix

Mardi matin, je montais sur le 
C.P.R., & Edmundaton, entrepre- 
«ant un voyage qui se ''rmi”»*)^.—
en Europe I Petat-ll plaisir eux 1 £ of Mortgage bearing date 29th day of J“®*i
ÿrtenrsdu “Madawaska” de lire
tes quelques notes et incidents de :ГР°.І« u*,'"4?"-=^

h,., *• assgaas^ 
і^її»Ги,ї5Г!в^5В@ііт$!А«
franc'ie population du Madawas-1 R"H^‘E wlU „„ ,„LD| for the purpose of •«- 
ka. L’espérance de revenir bientôt, I ‘^”bytbtLPr™WPmo«^nge.*def.li!"h«'nnS 

dissipe toute tristesse. £»&. aÇSSÜ'ffiSîrS.ffK
. M’en allant vers St. Léonard, jeIBdmundsioMn^h/couïty "f «<1^ 
contemple une dernière fois ces І dïy'ofocw^er'ÂT.’v., «
vastes champs, ces fermes prospè-4»l''ep”r“n''^k,j,“sct^'i)c"'Yh,i'said morts*,*»

л,.еи_»»«еГ issssss?îS|E“—
Toujours très ponctuellement. I ueque le3 grams sont bientôt «'^X. ALFR!ID ROY, B. A. 8e-

Avec soin ton devoir feras tout coupés, rentrés, et le vainantlçjjft.rttogjJÿ^W,™*»^jo. n« Kj. It.g.n.i.-ur CM
Bt tu l’éeriras bien proprement. lahoureuI commence déjà ses la' 1 ^nc”£j*s°™o«“h«,rrtoy,d’li=i<tiîL «p*72Notre-Duine bot Edmunds on.

Tes leçons étudieras bon,s. M — L________________ —
Et apprendras parfaitement. I St. Léonard est le terme de ma ALBERT J. DIONNE

. . route sur la terre canadienuq. Je te.d^gtow.ri.tbeçah.d.
Et surtout ne bavardera. traverse à V... Bure., puisa 3-35 rtffiïSïtïî | Notaire Public
Pendant la classe aucunement. L Vaprès„midi, 1e B. & A., Bore*. chez M. Wdbrod Saindnn
Toute paresse éviteras {entiâine les voyageurs dans la fa- !^r^ôymcaToueîSt nownowncd and4ccup,rdI a,ltref0is Hot. 1 Commercial dv M.
Et finira» eoigneueement. I meuse région des patates. ’iuchfan LîèrtTdircction aaiik”8 аГДаасс of Jos Têtu

ш>~*\ -■11 '“tr spSISsESs’--”1tusuivraslon ne voit que des champs de pa on une to the place of beg
I tales. En passant par Caribou,
I Presqu’Isle et plus loin, je m’aper- s 
Içois que l’arrachage des patates 
lest assez avancé, et c’est i’occupa- 
! tion générale de tout le monde.En- 
Ifin la nuit tombe et nous surprend 

I dans les patates. Qu’il fait bon de 
I traverser ces contrées agricoles où 
1 l'on voit une population forte et 
1 robuste,travailler dans les champs.
1 Qu'il fait bon de voir cés jeunes 
1 hommes vigoureux, ces beaux gail 

__ І lards pleins de santé se livrer au 

travail de la terre.
I A minuit moins le quart, je suis 
à Northern Maine Junction. Là je 

I prends un autre train se dirigeant 
Portland et Boston.Après une 

attente de plus d’une heu.e dans 
une gare bien réchauffée, le 
veau train airive, J'y monte, vais

Notre Couvent m'installer dans un banc

dors ... Le train défile à travers 
Waterville, Augusta, et autres vil
les. mais pendant ce temps je rêve 
dans les bras de Morphée.

Portland! Portland! c’est ce 
cri qui me réveille vers six heures 
du matin je crois. Nous étions à 
Portland. Après un arrêt assez pro
longé, le train reprend sa 

vers Boston.
En observant le long de la voie 

ferrée, je constate que je suis dans 
un autre monde que le Madawaska.
1-е* gens ont le pas vif, et le re- 

- gard frord, les fermes deviennent 
rares, les manufactures se fout

F:,- M= i.._ M. BEdmvndston,

I D’avoir fait damner les humains.” 
Si, après celà, vous n’appréciez

I pas d’avantage les pommes deter
- Ire l . . •

FredL. HEBERT,O.D.S.
Chirurgien Dentiste 

Gradué de l’Université de Montres 
voisin de l’édifice J. David

N. B.

m
/

Bureau
Edmundstoh,

; Casier osUl ”S” Tél. 2M

MAX. D. CORMIER
B. A.

Avocat, Notaire Public 
EdmundsTON, - ->

tn» àI
MYRTIL.îdu au mur gris 

Depuis l’nnnée lointainea 44urs, vo
ie sont 
BUT le

De*àA_„
Itoot te rne iWSviens, toujours tn me «onns.
Humble, tu m’enseignes combien 1» gloire est vaine

* Souvent te jour, vere.tai s'élève mon regard
$ Et ma paupière devient soudain humide 
\ je t’en prie, mon seigneur, lois toujours mon temps ,

Pour cet échec mondain je me sensei timide 
; Si parfois, mon sommeil nu sein de quelques nuiU 
S’interrompt, «je songe eu jour qui Лийте;
Dans ce grand mystère de cette nuit anus bruits.
Toujours men crucifix, toi tu m’apprends a vivre.

| A toi, de mou âme, lea désirs enflammée ;
Â A toi lez battement de mon coeur si ,

Quand je «eue que partout les cœurs me sont femes,
Mou Dieu, tou cœur à Toi est toujours accessible

. Au declein de me vie quend le funeste glas 
' Annoncera ma mort, fi toi tout délectable 
Mon crucifix demeure encore entre mes brus 

* Près de mon cœur froid mais quand même msatiable^^,, 
St-Léeaurd, N.B.-

*2*
N B

». Les dix commandements
dt l’écolier

■ Tél. 46Casier Postal ** *

A M. 80RMANY, M. D.
Médecin-Chirurgien

.
t -j

N. B

-• -

• la picote,

X.

N. B.
the 1st day of August, A. D. 1922.

id«? Cannan 
lortgagce.

Casier Postal 43
АРТЖш^’PÛbiiçL •

Bloc Lc Madawaska'.
EDMUNOSTON N В

L Ef MLes avis très doci’ement.
Bon camarade tn auras 
On t’nimera certainement. 
Tous les noire tn retoumei as 
A ta maison tranquillement.

Ale
Mortgagee. IІ

Ml
notice of sale

Го,іВШюІВ|з5| DR. A. DESROCHth
“of the1um to’an'others gx-élèvc des hôpitaux de IF

"с.ТчпгГ.’.ї ..IVR. that by тігшеог. Spécialiste de s yeux, oi ci. 
rtS nez et gorge.

Residence chez M. Jos G y 

127-11 : Edmunds: ,n

J “‘/h David, orthe To?h ;.f_r-..i™.;»d.,o»

>Pensées d’automne:ial P. Les passants tn salueras 
Toujours respectueusement.iz -M j’ni chanté le peintempa, j’ai salué l’été 

J’ni rédit du premier la douce poésie 
Du second j’ni béni U puissante clarté 

Tous deux ont des rayons de lumières infimes. 
XI

Et pourtant croyez moi l’automne langoureux 
Me charme plus encore per aa mélancolie 
J’aime son dél voilé srs horizons brumeux 

Et j’nime de ses bois la verdure pâlie.

Eu faisant ainsi tu seras 
Bon élève assurément.

jFET, Epicier
ançoia
гт Seulement

6 pour 81,00 
Ile 6 ” 81.00 
1 6 •• 81.00 
r 13 ” 81.00 
1 rég. socle 

3 pour 81 00 
1 (en feuilles)
; lbs pour 81.00 
canadienne” 
lies pour 35 cta 
jet de Ijlbs .25 

rine
boites pour .35 
a-rég..3op.-ts 
1 botte
1er .30 pour .30 
rég. .35 p. .10
pain

rasions « épsr- 

BRRBT

'
L. Ringuette

HOPITAL PRIVEE LAPOR Et
CLAIR, N. Bt Le meilleur Tonique 

c’est
> f t,„iw,ll і.» sold. forth. purpo.rof,.-1 Spécialité : chirurgie, m. a-

?ôria1hyli,he thrsaTd 'mor’Ka^.drfault havnig jes femmes, maternité.

lïd premise, describe in ibe said mortgase 

as follow»:

üdai^dS^i.iSenee І f Rivière-,li.-lx.nd 7.4s m
ilongsaid road or street in a we.leriy direet on 35 P„ St. Modeste. 8-°4

ÎS7.«;!Kîï£'«.«і«.ь. t.53 •• whitwonh. 8.27

Ss-ÇffifrtS \t ••(a) вSrt^cêorsÜy.^nFb^^SÏ.'u'sui- V.o44 Vauhan. <M7
te» the rear line of pan of said h i nrim.a r .. St-Louis lu lia H" 4.2b
rbirty-eigb. Із») formerly ™»«r<,.buv ”„w.ed И.4Б - Cabano. »-5«
liC4b^i?=l°by^ph P ІМоппГ .ЬепсГ. "лі “ Cloutier. 10--3

•• ^:Lac »:io

"dston ,ct" 11
lands and premises belonging.

the 4th day of August A. D. 1922.
Joseph David 
Mortgagee

I

ELEXIR VIGOL.
En vente partout.

hi vers
III êTO ALL CONCERNED 

A tous ceux que cela concerne
du 22 mai courant’ un 

établi sur ce cln-.-im

uou-Ainsi que 1* nature, il semble que te coeur 
Fatigué des plaisirs et dre chaudes і victors 
A soif d’un vrai sepos d’une ère de douceurs 
Pour goûter eu foyéfles paisibles tendresses

, Г" IV
C’est bien â cette époque «

On si vite sur nous le crépuscule tombe 
Que l'on «me évoquer chez soi

Lee eboees du peeeé, chères jueq-'â >» tombe.
V

La lyre de poète avec art a chanté 
Les saisons comme étant l’image de> vie

Se»;»
VI, ,

Sur chaque arbre voyez la feuille qui rougit 
Sa dernière beauté sera vite ternie . ..
Et lu brise dn soir, les rêves, tes espoire 
t,. jettent eu* le aol et l’y leime flétrie I 

VII
Et de même peur neuf les cheveux Mène 

Viendront orne no» fronts d’nnp doue auréole 
Impoeeuté parure I Automne dé nos en.

Comme U feuille, hèles 1 le jeeeeme s’envole I
•' L. Ringuette.

1 A partir
nouvel horaire sera 
de fer, comme suit :

STATIONS

et m’en-
IREAD 1» vN 

x Nu. I
'"T- REAP UP

x No. 2%L'
je deeccndsi de Ste-Agathe à 

Van Buren ; C’était un beau jour 
ensoleillée et inutile pour moi de 
tenter de décrire les beautés pitto
resque de» bords du St-Jean. Mais 
ce qui de l'entre cfité des eau* ca- j ressentes où se miroitent de grands 
arbres empourprés attira particu
lièrement mes regards ce fut, au 
pied de la haute colline qui le do
mine, toujours majestueux et fier 

І le beau couvent de St-Basile. A la I contemplation de cette Alma Mater І toujours familière malgré tes un 
nées, c’est avec juste fièreté que

Itont bas j’ni dis: C’est mon Cou- nombreuses.
Ivent Mon couvent . .. Corn- Comme nous approchons la La- 
Ibien de jeunes filles en puissent di- pi taie de Massachusset, nous tra
ie autant car, vous tous institntri- versons de nombreuses petites villes 
cm qui d’un bout à l’autre du Ma- au-dessus desquelles flotte 
dawaska tâchez d’impregner dans g» permanent d une épaisse fumée, 
les jeunes âmes avec l’instruction le jiruit des usines est assourdissant 
laïque, les leçons de morales si bien et de quelques fenêtres entr’o zver- 

і ses. N’est-ce pas un Couvent nous voyons des jeunes он- 
et yiiers allonger des corps presque 

nus, ruisselants de sueur, des figu
res halées, tristes et méconnaissa
bles sous une poussière infecte. 

Quel constrate avec ces jeunes

I
c'est bien dans cm soirs

<

: I■m course
:

■
./O

STATIONSxNo_;
J. e. Michaud 

Soir, for Mortgagee.
Bdmuntlston Jet., 12.35y m. 

Connors,

X Daily ey.cept Sunday. Tone les jours 
le dimanche excepté.

(a) (Trains stop only on signsl or m uce 
to or notice to Conductor.
(Arret facultatif.

A. NADEAU,
General Pass*ger Agent, 

Riviere-ds Loup, Que.

1A vendre ou alouèr
«ЛГ

■H Uue bonne maison située près du 
réset voir de la Ville à vendre ou à 
louer à de bonne conditions. Pour 
plus amples informations s adresser

Pierre Morin.

(60)I ih
nteaux
CHBT-
18 pOO-

illet en 
я chère 
S, pour 
est dur

MAISON A LOUERun nua-
à! Un bon logement de $ appaue- 

ments comprenant chambre de bain 
bien fini et peinturé, sur la cote eu 
face du Trancontineutal. Je louera 
ce logement meublé ou non 
blé. Aussi bonTiangar à bois à la 
disposition du locataire.

Prix meublé $25-°° P*r m01'- 
Pas meublé $18.00 par mois.

S’adresser à

29-4L
j

Ж LOGEMENT A LOUER1 A apposée
, de St-Basile que sous une digne 

Le lien, dans tous les cas pendus, І^оаіа égide vous puisez la base 
T’a souvent, je ne puis m’en taire, G Vüvtail ?_

de Capendu I Bn6n , eu un populeux chœur,
tons grands et petite, pauvres et ri- 

A quoi peut servir ton fenitlnge ? Icbes ; Jeunes ou vieux : ne pour-
dire avec fiereté :

la ïommx dx terrepomme et la pomma
de terre”

1
Borne maison de 8 appartements 

toutes les améliorations n o-ifir-Щ
avec
demes a louer immédiatement. 

Pour informations s'adresser
’ Vain te

:f nr.utre matin pomme ofdin^e 
pu haut d’un arbre re vantait ; 
lion loin de M pomme de tone,
Qnolqu’t ,’РЄЄІЄ‘^
Je vais vous raconter, ca ■*“

Leurs débute nssréviLiiu 
- gaies se distutotentlB po—*
Q&hju’êttùfpWme tonte, deux.

LA Fonmt
nulle apmsd'ttoebreach.;

Api, Cbsteigni Freecâtn,
Calvi, Rainette grise on bieache 

Toi pour synonyma qn'ne-tu f 
la уо**ж t>x t**x*

Les titre»n’ont rien qui me flattent ;
Mais on m’apelle, qbe je crms,
Moselle ici. plus lois Patate,

Et Truffedansbeaucoai d’endroit»
la iovmx

Tn veux singer le poasreeaehe.
Visage de Topinambour I

la nmr d* tx**x 
Et toi . tn veux m’ex fuit» croire,

Avec U face de Ramboer Et plus que toi, j’ai droit je pense, 
LA томах

Toe Irait végète due la terre.

Jos M. BardDr P. H.LAPORTE 28-j. n. o.RÉ Suite à la quatrième page
-•E щA réguler vache « cochon. 

Lt ЮЮІХВХ ТХЖЖХ
rions nous pus 
C’est notre convent !—N’est-ce pas 
là Г unique répartiteur qui depuis 
l’origine de notre pays a su lui four
nir nue âme tant spirituelle 4u’in- 
tetectueUe .. . C’est la forteresse 
où nombre de nos jeunes chrétien- 

appelées â suivre Jésus sont ni- 
lésa s’enfermer, coopérant à l’œu
vré toujours grandissante de main
tenir lu foi parmi notre population 

wniw-C’at le berceau 
. les

y

іШ Le Nosmead pour faire un breuvage 
Te vendange â coup de béton.

LA ROMM K
Pauvre imbécile t 

la юши» DS TKXRX 
Pauvre sotte !

» Sa bonne réputation est si réelle dans

sgtBjsaaF8*
m

Mu fa

I récente» LA ГОММК 
Crains un revers. 

la Pomme dx txksk 
Crains un échec.

firowtwes
de noe jeunes prêtres, c’est .. 
mots me manquent .. . Pour louer 

Vu te faire mettre en compote I |lta juste vaiear l’oeuvre du cou 
LA ГОММХ | vent de St-Basile, il nie faudrait

Veto faire frire en bifteck І ! parler de ses classes, de son hôpital, 
Tousles gens de mauvaise mine, de sou pensionnat, de son cloître ; 

T'achètent pour fort pen d’argent, de l'entier dévouement de sou per-
aonnel. . . Que die-je f fl fendrait 
une autre plume que celle d'une 
humble institutrice ... Il faudrait 
U Madawaska entier pour recon
naître et apprécier â s» juste valeur 

I l’oeuvre du convent de St-Basile. 
rst Leonard N. B.

jF.- -tgag

i us. fSU

ln
e U vi lle

^ ' >

ЧІla ztein dx t*xxx 
J’ni en, pur dm temps de famine, 
Noeirii te riche « l'indigent ;

.

1ВКІГ L9excellente qualité du CAFE94 RED ROSE 
plaira aux:T De perconrir tea gronde chemine : 

Je •’« pas sur1 iwm ж U»“Clairette” ;,X%!
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LB MADAWASKA é
1 V'|mère patrie et le plue tôt on le 

reconnaîtra le mieux ce sera. Si Іея 
colonies veulent se rend 
que l’appel de samedi a été le cri 
du loup elles s’en trouveront beau
coup mieux”.

t\

Ж
A ■Nous sommes les seuls agents pour les cha

peaux -‘HAMES”. Chacun est garanti. Nous 
les avons en yelour et Feutres de toutes les plus 
nouvelles couleurs. Vous feriez mieux de les 
examiner avant d’acheter VOTRE chapeau 
d’automne.

'pte

4 ■
-Éfii. • T•••JR

::ж
EN VOYAGE 'M,:•

vfHabits et pardessus confectionnés, dans 
variété de styles et de couleurs pui vous plairont.

une Suite de la troisième page 
du Madawaska, qui chaque jour au 
milieu de leur champs, jouissent 
des biens de la nature, et respirent 
l’air pur et sain.

Vers neuf heures nous sommes 
en gare de Boston North Sta. De 
suite par Tramway, je me reus à 
"South Station” Là après avoir 
pris un 1 ‘ lunch ” je m'aventure dans 
les rues tortueuses et encombrées 
de cette métropole.

Ma petite course terminée à tra
vers Boston, je reviens à South 
Station. Comme j’ai trois quarts 
d’heure avant le dépait de 
train sur Worcester, je fais cirer 
mes souliers. Un jeuue homme bien 
mis est assis près de moi ; tout à 
coup d’un ton bien aimable : "This 
is quite a Station, is’ nt it” me dit 
cet étranger. Oui répondis-je, c’est 
en effet une belle et grande Station. 
La conversation se poursuit quel
que peu, mon individu me parle du 
Nouveau-Brunswick, de New-Cas-

Vous
voulez
bâtir

-
- 8 • ’S. LAPORTENous avons au dessus de 400 échantillons 

d’habits de deux des meilleures maisons faisant 
des habits sur

..PHOTOGRAPHE
Seul agent pour le Madawaska 
CANADIAN tÈoDAK Co.

• $p
mesure au Canada, lesquelles ga

rantissent leur coupe et leur marchandise.
. .C’eet le tempe de parler d’assu
rance I Un homme qui connaît 
vos besoins pent mettre la bâtis 
se eu sûreté an plus bas prix.

Kodak Autographic qui donne l’kistoire de toutes ;vos poses ■ 'fl*Poudre à développer. Pellicules ou FilmsNous offrons des chaussures d’ouvrage en cuir 
avec le haut en caoütchou, pour hommes, à des 
prix qui eu valent la peine.

Nous avons tout le nécessaire dans les merce
ries pour hommes ; toutes STANDARD.

Habits pressés, nettoyés et réparés.

Albums. Boite 1 développer. Assentiment complet pour les 
Amateurs

Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

AGRANDISSEMET
Portraits au Crayon, Couleurs,^Sépia

I1Réfléchie»#*—ensuite essure*-veue

Une police d’assurance con
tre le feu de la Hartford Fi
re Insurance Co,, 
service gratuit de préven
tion contre le feu set la sor
te qu’il vous faut, et cette 
agence est -celle qui vous 
servira le mieux.

1

avec unmon
! Si

SALON DE MUSIQUE
-4-іCARTER & YOUNG J’ai aussi uu départamnst de musique oâ vous pouvez vous 

procurez tous les instruments de muzipue]

Edifice J. W. Hall, eu face de l’Hôtel Royal 

EDMUNDSTON, N. B.

J. B. Michaud IfEn plus les Pianos et Gra- • 

mophones Gerhard Heintz- 

man ainsi que les fameuses * 

machines Victor, avec as- fl 

sortiment complet de re- fl 

cords nouveaux tous les E

Edmundston, N. B. ■ :/
'7Г

Stie. її
Nos chaussures cirées nous mar

chons dans la gare, puis non sans 
une certaine méfiance, je me hasar
de sur la rue avec ce t^ès gentil in
connu qui se dit si heureux de cau
ser avec quelqu’un de son pays. A 

' U est opportun que l’on recon- P6™6 avons fait quelques carrés, 
naisse aujourd'hui que le mot d’or- brusquement uu homme nous adres- 
dre ‘Aidez la mère patrie” n’est s®»™» : “Could you tell me, gen- 
plus à propros dans lea colonies- tlemen» where’s the Morton’s Hou- 
Tous savent que l’Angleterre n’est 
( us la mère patrie des Canadiens- 
Français du Canada et des Hollan 
dais del Afrique-sud Elle n’est pa 
non plus la patrie de la plupart des 
vielles générations d’Anglais qui 
habitent le Canada et l’Australie 
Ils sont d 'abord descanadiens ou des 
australiens et LEUR PATRIE EST 
LE CAN ADA OU L’AUSTRALIE 
Ces colonies ne sont tenues à parti
ciper dans le conflit actuel que dans 
la mesure où elles sont liées par 
leur signature au traité de Sèvres.
Il n’est pas la question d-’aider la

Statistiques Vitales

juin 1822
inUne leçon de 

patriotisme 
auxjingoes

d'abôr 1 demandé quelle était la si
tuation "On peut difficilement leur 
répondre.

E Ie “Truth” ajoute :

Fi
SOUS-DISTRICT
Albert
Carleton
Charlotte
Fredericton
Gloucester
Kent
Kings
Madawaska
Northumberland
Queens
Restigouche
Si John
Sunbury
Victoria
Westmorland
York

NMD 
20 7 »
36 25 16 
49 13 17 
16 5 12

149 19 26 
47 10 18 
81 7 14
68 16 9 

101 22 30 
30 7 14
91 18 14 

112 48 78 
13 4 6

- I

Змелеmois. t
L’ANGLETERRE N’EST 

PAS NOTRE MÈRE-PA
TRIE.

se ?” Nous lui répondons négative
ment. Musique en feuilles, chants populai

res anglais et français.
À :

Abonnement au journal de musique 

l'Etude et La Revue Canadienne.

Ce nouveau venu dont la langue 
n’arrête pas, immédiatement trou
ve le moyen de sortir de ses poches 
des billets de $10. et S20. Les ges
tes et la conservation me donnent 
vite le numéro de ces gaillards.

Je continue jusqu'à la prochaine 
croisée, puis m’arrête. Comme nous 
étions en plein centre de la ville, au 
milieu de la foule, j’apostrophe 
ainsi mes deux hommes : Il y a 
quelques mois dans cette même vil
le de Boston,jejrencontrai ainsi deux 
étrangers et je m'aperçus qu’ils 
étaient des voyous (crooks) et il me 
semble comprendre, messieurs, que 
vous êtes de la même école. Ces 
deux hommes saisis par ces mots, 
se regardent tous deux et ne savent 
que répondre ; leur embarras 
porte à rire.

Enfin l'nn deux, les yeux effares 
guettant les polices sans doute, dit 
à son complice : "We’ll walk up 
the street”, et ils partent d’un pas 
rapide. Je leur souhaite ‘‘Good 
Luck Boys".

Quelques minutes après, bien 
installé dana mon train m'en al
lant vers Worcester, je me dis à 
moi-même : Quelle heureuse vie, 
pour qui sait la comprendre, que la 
vie paisible des campagnes ; quelle 
vie douce et remplie de consola
tions, au contraire de ces grandes 
villes aux tourmentes fatales.

Jule Blanc.

I

IS
Londres, 29 . — i)n pi*ut rien 

imaginer de plus incontitutionnel 
• t de plus ridicules que les eablô- 
grammes qui ont été envoyés aux 
( uonies pour demander des volon 
t .liras" écrit la

I

”“k"'
I

?
29 VX' Votre commande par la mallerevue anglaise 

‘ Truth cette semaine. Kl le ajoute 
Sauf la nouvelle Zélande qui se 
outre très belliqueuse et très <lé-

88 44 fsera l’objet de notre meilleure attentibn.46 10 16 ■
■S. LAPORTE, Photographe, 

EDMUNDSTON, N. B.
Tôt. Juil. 1922 
Tôt Juil. 1921 
Tôt. Juil. 1920

926 255 330 
1008 293424 
908 371 382

;- reuse (l’envoyer lies troupes à 
< iüllipoli les autres colonies se sont

CITEES et VILLES * .
!inclue dune oe repperl 'Attention ! VILLE

Woodstock
Hartland
St. Stephen
Miitown
St. Andrews
St George
Fredericton
Bathurst
Sussex
Edmundston
Chatham
Newcastle
Oampbellton
Dalhousie
St, John
Grand Falls
Moncton
Sackville

N
6 ■LIVRETS DE COMPTOIRS/;і 0 1 ІSauveas la surface

- Pour vos -
I 16,j Les meilleurs livrets de comp

toir sont certainement les Mc- 
Caskey.

6 P-X 0
8 1 :s,

16 12 Nous sommes les reprisai- f15 1 tants de cette compagnie et 
nous vendons aussi le

8 0i:
2 î

McCnskây Cash Register6Allez chez

J- W. LANDRY, Peintre 
Edmundston, N. B.

A des prix raisonnables

2
Cette nouvelle invention est 
certainement ce qn.’ilbrji de. 
mieux et coûte qn’nne fraction 
du prix de tout antre 4Cash 4 
Register ” faisant le même tra-

7
0 m■Щ

ні
sI
|r

39
2 v

g2 6 1i' ▼ail.JUILLET 18*2 
SOUS-DISTRICT 
Albert 
Carlton 
Charlotte 
Fredericton 
Gloucester 
Kent 
Kings 
Madawaska 
Northumberland 
Queens 
Restigouche 
St-John
Sunbury 
Victoria 
Westmorland

v
Venez nous voir avant d’a
cheter ailleurs.

La CIE D’inPRinERlE DU MADAWASKA. I ée 
EDMUNDSTON, N. B.

x.N. M. D.
17 6
33 28 22 
68 18 27 
81 14 13

111 12 80 
58 7 19
26 8 17
96 19 26 
68 18 25 

" *6 8 11 
67^12 18 

111 81 69 
9 8 4

44 14 Newcastle 
99 88 39 
66 8 18

8 ,

fjEconomie
-i

CAPACITE!
AU-DELA DE 750.000 V

■ >PERSONNES ONT ACHETE

AUTOMOSZLSS
DES '•.

■
«a ■St-George

Fredericton
Bathurst
Sussex
Edmundston
Chats hm

21 avewmie ач18п 4 ’і;
Ж

?
НК ■оTouring

$1345.00
dee vDEPUIS 4 ANS 6Roadster,

$1300.00
4POURQUOI ?l 8

Campbell ten 
шШШШШвШШЯШЛ ВВВнНЙ|||Ш_-.

Totale June 1922 , 908 294 867 St-John 
Totale Jane 1881 993 880 406 Qnmd./d|,
Totale Jane 1920 821 414 386 wnnrt^

OITEES et VILLES Sackville
еегеимп Shediec 

N. M. D Snnny-Brae 
6 11 6
1 4 ° 8k2Z^ 

21 10 e
1 0 2
8 0 i Marysville

6York *afin D’avoir satisfaction parfaite 0 tmp long
Iy* 68 

~^гґ 8 

18 18 
8 8 
0 1 
0 I 
0 1 
0 8 

*18 
10 0 
110 
1 1 0

-VENDUES PARI
T P

U raison ato qeej'ai décidé ds 
diminue le matériel quTTai 

Le toot 4 J 
Л vendrai utoU toâaTT”' 

ché nu voiture Victoria an ’**** 
*• condition.

" ’-'.Æ
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1 . . 'J я* LE MJtoAWASKA SЖ ‘t— -Ш
F 1

<Ц" «HFSf Етап» н.в.'Я нт^Ж
iJ9« rer qu‘il ве rétabliers avast kSy- 
I tempe.

Mme Denis D. Daigle de ï 
Léonard est par mi, en visite cl 
dea amis ayant fait opérer pi 
l'appendicite une de aea petites

aUSEZ ET PRENEZ GARDES> suelair,

I ÿ De notre correspondant 
І Faute d'espace nous sommes obli- 
jgés de remettre à la semaine pro- 
”chaine le résultat de l’exposition.

Mous avons eu les Quarante- 
, Heures. Un beau sermon nous fut 
' donné par lp Rév. Père Simon, 
FranciseaiiSîeâ Bévcfe. Théo 
bert de St François, Zoëi Lambert 
de St-Hilaire et M. L. Richard du 
Lac-tiaker ont prêté leur concours 
pour eette occasion.

IV

LES q| 
t*I et brtlénd

LES D 
des bâtisses.

1)RBS devraient être mises dans des récipient» en métal et ja- 
» ou barils en bois ou en papier.
?ONS HUILÉS devraient être placés dans des canistesenmd» 
6 soir.
.IS ne devraient jamais être laissés s'accumuler dans ou -"tear

mrds
si «іамиздаац:

quitteront SOUS peu pour entrer M| 
Noviciat des religieuses de St. Bejj 
sile. Il y en a toujour, mes ch™ 
•mia.ÿjpi eo savent; fcujours pl 
long que les autres et pour ëtfl 
plus fine, vite, de la publier et тЙ 
me jusque dans les journaux. D'ami 
tant 'lus que ce n'est pas que d'IiS

... „ er que les femmes ont la lange*}
Madame Anto,ne boucy a reçu longue_ bien> ^ сошше а|ц£|

un ordre de -chez Eaton lundi der- ,eg femmes ont le do„ de “Я
mer, et en développant le colis il ler des fois. Non p.s en politiqul 
y avait un gros ^rçon quià été ni en oublie, et^nai, du соЩ 
baptise sous lesno^sdéJtteephRp-. méragS^.W.maL, quoi! Je d J 
ger. Parrain et marraine : M. et mande bien pardon à mes deuJ 
Mde Willie Albert d'Edmundston. très chères Amies de dévoiler lej|

secret. Mais, amis lecteurs quanfB 
vous lirez ce, lignes, ce» deux defl 
moisélSs seront déjà sou» les rtJ 
gles austères de la Communauté. 
Je dit règles austères, je n'y suis 
pourtant jamais passé. CourageI 
denc, mes très chères amis car il

..XWЦ % %ne Si
■

est èn
4r LES TUYAUX A VAPÊUR devraient être placés de façon à ne pas ton- 

cher le bois on autre objet inflammable.
LES PASSAGES DE TUYAUX devraient être protégés avec dn 

ou, mieux, être briquetés.
L’ÉLECTRICITÉ mal installé est dangereux ; les fils des lampes ne de

vraient jamais être accrochés sur un clou ou à l’entour de tuyaux en métal ; des 
abat-jours en papier ne devraient jamais être employés. Ne joues pas avec les ins
tallations électriques.

m-щ mai-
à

M.1"
:

Cyr,
S- fait

:

;ÜM

Ihs-
LES TUYAUX DE POELES devraient être bien rivetês, et conduits di

rectement dans une cheminée en briques et jamais au travers d'un plancher; pro
tèges les alentours du tuyau avec des feuilles de métal, de la brique on du riment 

LES ESCALIERS devraient

4P*w
M. et Mde Jos Souey sent parties 

en voyage au travers des Htats-U- 
ais cette semaine.

L’aviateur Maximin est arrivé 
Samedi en pirouettant au desdus du 
Village. Plusieurs se sont fait un 

- plaisir de goûter au voyage aérien' 
Eddy Woobby de Fort Kent, sur
tout, a voulu, et S'est fait pirouet
ter à sa guise—Chance qui’il avait 
des "Double Stanfields”

£
libres en tout temps. x

LES BAS ÇOTÉS devraient être maintenus ; n’empilez jamais rien de
vant 1« ffnêtree on les portes ; cela gênerait les pompiers en cas de feu.

ASSUREZ-VOUS QUE LES EXTINCTEURS A FEU SONT EN BON ORDRE

LES PORTES A FEU devraient être fermées chaque soir. Rien ne devrait 
être placé de façon à gener la fermeture de ces pertes.

LE NOIR DE FUMÉ peut s’inflammer, s’ü est humide. De même nour le 
charbon pulvérisé.

EMPLOYEZ DES ALLUMETTES DE SUPETÉ. Elles ne coûtent pas 
plus cher qfte les autres.

LES PORTES OUVRANT AU DEHORS OBLIGATOIRES

père Vf-1 ch
■■ là. Comme notre bedeau qoiâet ads-

est écrit que, après les martyres le» et Jardinier du eonvefttest alK Mer 
Vierg es auront la première place et aujourd'hui à l'exposition agti- 
dans le Ciel,et encore le Divin cole à Edmunds ton, c'est ce bfn 

préférence àt ses pidienoque qui sonne les Angeles.
Il faut pas que ça dure longtemps 
par exemple, mais je voua dit il a 
l'air d'une petite jeunesse de зо au».

Un assez fâcheux accident élt 
survenu lundi dernier à M. Joyime 
à José Martin de la Rivière-Verte. 
Comme il s'en allait au chantiér, 

désire annoncer a ses amis la nais- avec plusieurs autres, il y cendjp- 
sance d’ujyrros garçons arrivé sa- «aient 4 ou 5 voitures doubles char- 

3û1»epk.. L'enfant a .Щ fées de presses de foin et bien dé
baptisé samedi après midi, par le tree effets ; il tomba et une de cîlr 
Rév. Mgr L. N. Dugal.curé de la voitures lui passa sur le corps. On 
paroisse, sous les noms Joseph Al- le releva immédiatement et on je 

L’exposition Agricole de St-An- bert Nil, Tatrkn et étârreide M,et transporta à l’hôpital, où un méd»- 
ré aura lieu eette année le 10 Oc Mme. Paul R. Cyr, cin fut appelé d'urgence. Il avril* -» *■

apporter des prod aits, afin d‘en fai
re un succès comme par le passe'.

tome mtnmwto«tor*

Mal (re sourit de
élues, amants de la chasteté ceI sont ses âmes privilégiées. Je vous 
souhaite, mes chères amis de per
sévérer dans cette vocation ai bel
le et si sublime.

Le curé Martin est parti en voya
ge à S te Anne de la Pocatière pour 
quelques jours

Nous parlerons la s, maine f",ru- 
âehr.inc du ' Bandon,” Loi qui per
met aux animaux domestiques d’ê- 
“:eà l’état sauvage!

I
h pour ton-

--- —— x-------a 7 —1------- — ———, ^vu.iAicui sauver Dieu ses vie»
Toute bâtisse au-dessus de deux étages devrait être munie d’un appareil

■ era.
Ті Oui . іAidez-nous à prévenir les incendies et les pertes de vies.

N. B. Prévention Board
H, H. Mae Lean, Pire Marshal
P. Fournier Assistent ,

■
Exposition Agricole

» t

GRADE VIII

Aline Lainé 86, Eva Martin 72, 
B va Bérubé 72, Albina Thérrien 7, 
Anna Levesque 60, Wmm. Dubé 
63, Emma La forest 60, Lydia Мог- 
neanlt бо, Albertine Cyr 58, Cécile 
Albert 58, Adèle Lavoie 56, Eugé
nie Martin 52, Simonne Nadeau 47 
Marthe Sirois 35, Mathilde Caron 
31, Valléda Souey 31, Olive Rin- 
guette (absente)

ІВІ-І fi-«4 de St-François qui était allé à l'en
terrement du curé de sa paroisse 
natale St-Ferdinand de Bellechane 
P. Q.

Résultat d’examens de 
Septembre

Michaud 85, Eva Albert 84, Rœe 
Michaud 84, Germaine Azzie Si, 
Merie Lévêqne 80, Agnès Daigle 
77, Laura Godbout 73, Léanne Cyr 
69, Aurore Mercure 67, Roee Al
bert 62. Marthe McDonald 59 Ali
ce Cyr 48.

■

turées. L'accident eut lien a Iro
quois.

jour dimanche par le Rév. M. Alf. 
Lang, vicaire, sous les noms de іJUS

Ll'wpoirJoseph Rémi Arthur, pnftnia1
de le sauver.marraine M. et Mme Théodule R... 1Cyr, oncle et tante de l'enfant. Mde Pit a Franck Carrier qui aLe meilleur Tonique

Jle 4GRADE VII

Cécile Michaud 79, Céline E- 
mond 76, Azilda Cyr 73, Ella Cyr 
71, Béatrice Lavoie 67, Marie Al
lie 63, Georgia Souey бо, Marie 
Cyr $7, Marthe Lavoie 51, Floride 
Lévêqne 44, Edn» Cyr 40, Léanne 
Thériault 38.

■' ELEX1R V1GOL. nant en bonne voi de guérison. Elle logement a louerjour mardi, sous les noms de Неп-
dçit" quitter l'hôpital ces jours-ci 
peint ràburoer èm elle à Edmnnd-

En ve******
Penfant. Bonne maison de 8 appartements 

avec toutes les améliorations mo
dernes s louer immédiatement. 

Four informations s'adresser a 

P* F. H. LAPORTE

s ton.

Notre vicaire le Rév. M. Lang à 
été absent depuis dimanche après- 
midi jusqu'à mardi prochain pespr 
aller remplacer le Ré». M, Lambert

—Demain à la première heure.

GRADE IX

Corinne Cyr g7, Marthe God- 
bout 96, Annette Côté 94. Aphela 
Cyr, 91, Agnès Violette 91, Jeanne

4
Le Rév. M. B--Martin, casé de

St. André étaitjiar ici, visitant ses 
parents et surtout son frère Denis 
A. Martin qui est malade à l'hopi-

Abotmez-vous-atr

“MADAWASKA” h ■

tait. Maintenant, reprit l'hôtesse, 
silex dormir : soyez en paix, je 
von» avertirai, faites attention, 
donnez-moi la main 
il serait imprudent de rallumer la 
lampe. Voilà justement le pas d’n
et patrouille, dene U me.

Tons ae tuieet, nul n’osait bou
ger ; devant ta passe, des soldats 
traversaient ta chaussée, on perce
vait ta bruit de feats t 
cliquetis de leues armes, 
proscrits, le cœar ému, rentrèrent 
chacun dans son appartement, afin 
d’essayer de prendre nnpeudere- 
P°e et dn forces pour les grandes 
fatiguas du 1

graces avec les mineurs pont 
d'entendre mon oncle 1 .... barquer et débarquer dea wagon-

Mouaieur ?
—Aucun. П serait impruden 

d’en avoir. Four u’être pas vu, il 
font filer à pied. Et peeaer l’eee...
Tous les ponts sont gardés.

—Quelle est ta dj stance ?
—Douze à quinte kilométrée.
—C’est long, maie ma voilure à 

chiens...

du cortège avec le gmde. «un,te 
la petite voiture que René dirigeait 
«Uraneuaemmt, ta main an collier

Le temps n’était pas froid, l’hi-
ver de cette teinte année пвгей pen

« plus grand eileece étsl 
de rigueur, surtout à travers 
tage. La terre molle était sai 
•ou» lea pas prudents des 
geurs. Aucun

..

L(C ^ly^tefe de Vàltàdouf
—On en a. Bout le départ, il y 

homme ; pour l'arrivée, 
frère qui est potion. Vont descen
dez an dépôt de char lion, où il at-

Л ! C pour monta,
t s

.4

1Щ
K

vif .
m\ li.' .

t
charger, von» gtiams

Par M. Oouraud d?Ablanconrt

dr* —Non» serqus prêta à ^recevoir, 
Monsieur, merci de nous avoir pré
venus.

—Je croyais que vous l’étiez dé
jà. En tous cas, cet Hôtel est le 
UjpiUear. dn peya. f у retiens ses 
appartements. Bonsoir, Mèsèeurs. 
.liés calme, René se rassit à sa 

place et se mit à mangér paisible-

le vil-ton t doucement daeaie trade
tière noire, il n’y a qne des Belges 
employé» à caeyuiys, pas de dan
ger qu'ils parlera, fee là à ta bon- 

—Vous ne passerez pu. inter- tière, U reste deux heures de шаг- 
rompit l’bôtrase. qt£somêlait à ta che à travers une plaine d’ajoncs, 
conversation, j'en a, bien vnjtattw pâmez ta nuit naturellement, 
proscrits, tous ceux qui ont été priq tes douaniers wi.-J.i. sera tara 
ont été immédiatement fnsiUée. diepraé^ ifewfvraêfèmMrlesyenx 
Non, il n’y a qu’un moyen. g propos

-Lequel ? Dites-le-moi, Meda- .

* l'étoile des Mages marchait

écho
39 ▼oyi-

rare» étoiles ednti^ttaÜ/dmiMe 

Iran pages effitaqnés. un vent léger 
d Ouest apportait parfois des bruits 
v«*om: roulements. —Hmtm,

Hors de ta grande r*. on
«4»ra pins aisément, ta route pla
te courait à travers une — ans

bottes et le
—C’est moi qni l’ai, se hâta de Alors, les

répondre René, ma mère est très 
souffrante.gУ ‘ La pâleur spectrale de Maria-Pia 
le prouvait assez.

’ll se levait en prononçant ces 
niofset s’adressant en policier en 
sa lingue, il lui montrait, d’un air

rencontrer, meinHerr, fit-il, vou- lom. le jeune garçdiTcAs Regarder d
driez-vous me diie si la tournée de sa m^re Я»1 ■our,t :

oncle, le colonel Hartmann,------T» m’épouvantes I,
gouverneur de Mézières, vous est “Nous arriverons, mère, la Pro-

WÊÊk
rL yi'$müXespâiB іваівкт-- -

t'appelles Pio Rheney de Valra- wagônnet, par la voie aérienne! jehér
it, juste, il j I —Ma nière ira dans ta voiture à
—■■fera 1. chien» rida |temeà peu prt» par.

rives, les ponts, les bateaux, tooflloet. Votre fi's ramènera l'attelage.
-On eeeayoa de marcher aine; 
is il fart à tant prix 4* tes bè- 
■otaqfnulidsnirat 
indre aboiement t

à 4 heures dn matin,

4 ' Ш
M m

і% CHAPITRE XXVIII
«•rocsgenae; à part le groupe tm-
gtqra. timide, ata être hamaia, nul 
ояепп nocturne ; le» pne faienient 
vibrer autour d’eux de faible» czé- 
pitements d’esn ; ks -Чщ ь,ь_
tante, tiraient de toute» team «___ ,
le» roues minces trop en 
*“» le aol gluant- Ira 
d'attacher en flèche ce

' ||

'І

;1

ut схемі* DM OXSKAUX 
Ils étaient telles t las qu'il, 

dormirent d'nne traite dans ia txan- 
4trille auberge. П faisait nuit notre

La brave femme eut un gram 
indifférence. EEilâeiÉWtrele 

verrou à ta porte, éteignit ta laps- 
pe et s'asseyant sur le banc, à pé
té de ses clients, elle parla prreqna

é‘ devant
Dieu vous ta rendra. En attendant, 
je von» laisse mes chiena de trait I”"4 k Petit Belge, Léo, âgée de 
et ma voiture en eouvenir de votre u ans vint cogner à ta porta dm 
bonne action. fugitifs II» dataient se yttir

lumière, le moindre filet clair pus
sent à travers las volets

?.. «SE
•%•Ч

mbnN#

bas.
—P-oumme-aous partir ton» tas 

quatre I fit le consul.
—Je l’espère, répondi tla Ftaman- 

P«tit gars vous préviendra

de êe tira ne fit, ai 
Il fiait para*

pouvant
donner l’éveil aux patrouilles. Unis 
l'obscurité gênait peu Mme de Val- 
radour, qni avait vécu donne 
en milieu des ténèbres. Quant b 
René, il se faisait à tout ta pin* 
gBiwrant dn rnende. n

coupe ai 
coucher en tznvtesde.sM. WSici remit à p 

Sa mère ventait 
marcher ; il dat lai renu, 
le péril auquel ib eemSra tara ex- 
P«é» per un retard, et elle Int tara 
obligée de ae listener. De finirent 
par arriver quand —~ ™

BHEEE5-5Une tanietne suspendra à am 
petebe écleirait an homme qui ne- 
twnanil un treeiL II lâche la rad. 
gâta en voyant entrer tes v6ya-

î P*' - . 'Ш Il tancée en jour. Il y e quatre 
kilomètre» environ à taira à partir 
[d’ici, les chemine sont mauvais, 
reuveat il tant s’arrêter et ae ca-

Ш
de chiens, calme Mansion, toujours 

prêté grogner de jalousie, et ins
talla * mère dura ta petite voitu
re ; te jeune guide avait fortererat 
musclé tes bêtes afin de s* 
de leur silence. *f fines un essayait, 
avec tage, d'arracher ta compte 
qni lai encerclait le 

vite.
U ménage français prit la Am
S. , . «V - v «v«- . . Г-

a été coupé à Zaventhem.
I»,

de Seau des Amerois, où j’ai eu l’hon-
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Ш généreux o*r donner à l’église «‘eel 

donner à Dieu.

M. Roméo Comeeu eet en ville 
cette eeroeine.

SOTGS LOCALES f'i
It
LUND

ïtif ; nifc-., 4 S? .*

t La construction de is m sinon de
M. J. W. Hall, sur ls Bue Canada, 
s’avance aesez rapidement M. Hall 
aüra certainement une belle ton-
deuce.

M. J os Bouchai d et M. L. B. 
Proulx de Rivière du Loup, étaient 
en ville Dimanche dernier, vt viei- 
taient M. et M Je Mederic Bouchard. 
Ils faisaient partie de l’orchestre 
de la Garde du Sacré Coeur de Ri
vière du Loup, qui e joeé au Casi- 
pendant le concert Vildae et Chicot.

La vente de Mde L. P. Fournier 
se poursuit toujours et fait plaieir 
à bien des gen . Là on achète eux 
prix d’avant la guerre et l’on re 
çoit une bonne merchandise

Monsieur Joseph Têtu vient de 
faire l’acquisition de l’Hotel Bd- 
mundston. Les réparations sont dé
jà commencées et M. Têtu ne s’ei 
rêtera pas avant que le dehors et 
le dedans soient des mieux finis et 
des plus modernes. Monsieur Blier 
a loué cet Hotel mais on nous dit 
qu'au printemps lorsque les répara 
lions seront terminées, M. Têtu doit 
lui même en prendre la direction.

Mde F. X. Cyr de Caron-Brook, 
Mde Clovis Morneanlt de Presqu’- 
Isle et Mde John J. Cormier de 
Portage, Me. étaient de passage en 
ville Mercredi dernier.

Melle Adrienne Dubé qui était 
en promenade, depuis quelque 
temps, chez son frère M. Léon Ga
gnon, est retourné dans sa famille
à Rivière-du-Loup.

; MM. Achille Martin, Jos G. La 
forge et Noël B. Gervais de 
Powers Creek étaient en ville 
Mardi dernier pour assister A l'ex
position.

M J. W. Chiasson de Lamèque
N. B. est en visite chez le Dr. A. M.
Sotmany.

Il y a une grand différence entre 
845.00 et $450.00 mais que voulez-
vous c’est une erreur.

MM George Rice, Jim Martin, 
Archie Levesque sont partis pour 
la chasse à I Iroquoise. Ils ont com
me guide MM. Florent Martin et 
Alcide Martin. Nous espérons qu’ils 
seront assez bons de laisser quelques 
bêtes sauvages dans les bois pour 
ceux qui désirent faire le chasse eet 
aulemne.

M. George Laporte fit le voyage 
en aéroplane lundi dernier de Fort 
Kent à Edmnndston avec l'aviateur 
Maxim- La durée de ce voyage a 
été que de 11 minutes 

, NAISSANCES

- A St-Hilaire, Collin P. O.' chez 
• M. et Mde J. Marquis un fila né le
■ 28 Septembre.

X Edmundston le 30 Septembre 

chez M. Eloi St-Onge nn fils,

■ . A Edmundston le 30 Septembre,
■ chez M. et Mde W. Dubé un file

Le 4 courant à M. et Mde Joe J 
Hebert un fils.

Le 4 courant M. et Mde Joe J.
Roussel un fils.

Le 3 cornant chez M. et Mde Er
nest d Amours, nn fils, baptisé sous

- les noms de Joseph Adrien'Roger, 
' Parrain et marraine M.et MdeMé-

deric Bouchard.

Notre représentant M. L. J. Bsa- 
dette continue toujours A faire en 

: ' ' , beau travail pour notre jeemel. 
Nçitre liste d’abonnée augmente 
toujours. C’est encourageant.

* Abonnez vous au ‘'ЯлІК^Ляр 
Vous recevrez comme prime an joli 

' Album -Souvenir. Pensez-у, OU an 
^abonnement et ee joli 
la somme minime de fil.00

іM. et Mde François Proulx, M. 
et Mde Her ré Proulx, ont fait di
manche dernier en ante le circuit 
Lee Baker, Lite Long, Cabane. Bd-

l: ;if .. xfil - . "
'

muadxtou. Ile ont trouvé les ehe- W

KatberlnoMcDoeald
і ' 4-ї1, . - .v • ;; ;

mine peu avantageux pour l’ante- 
mobilisme.

8/ШШ
laissez vorxx Pxnscxrrrio* ici, 
tilvoes vouleijqu’ellr Mit remplie 
avec les drogues les plue fndçbee, 
lee plut pores et tes pius fort», et 
itrictemrât re" accord avec lee or
dres de votre médecin. La valeur 
de» médéeieee préparées spéciale
ment dépend euftMt de là force et 
le qualité dae ingrédienta qui 
treat dene ee prépara ties. île se
ront bon a « nous Mb préparent.

Рпшсп Rzxxll,
D. H Уаіпгжхт, En*uin*rroH,N.B

- / V

M. Max D. Cormier ee rendait A 
Andovnr an commencement de cette 
semaine par affaires professionnel-

' V'! .V і *-•. m: - ées* ,lee.' ■fM le Dr. Rhéaume de Montréal, 
qui étaient en visite chez le Dr- 
Laporte .depuis le semaine dernière 
sont repartie eet в près midi pour 
Montréal, emportant avec eox une 
maglilfique t^é d’orignal en mé

moire d’une partie de chasse ftue-, 
tueuse.

M; J. H. Proulx employé aux Bu
reaux du C. N. R doit partir ee soir 
pont Rivière-do-Loop pour un# va
cance d'une quinine de jours. None 
lui souhaitons bien du plaie».
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Chu ries [Buck] Jones ’
et d'aventure

3Accident d'auto Cette vue qui a été 
tré *u Théâtre Casino lundi 
et mardi, dernier, est sans 
contre dit, le meilleur portrait 
comme morale qw’il noua a 
été donné de voir id, Ceux 
qui ne l’on pas vu ont certai
nement manqé quelque chose 
de bien bon en. fait de port-

ЮП- • s:-.ii ■ 1ШI ’ 'і І ; : -> ■ -v? e w Ci s
. , ЗДЬШгШіЩгььЩґ !*■■*#*%

миті comédie Spéctnie ? *Ü№*8 **<*&#$$ ..

I Mercredi dernier, en face du Bu- 
ream de Poste eut lieu un accident 
qui fut près de dernier fatal. L'au
tomobile de M. Vital Albert vint 
A la rencontre de celle de M. René 
Beau'ira. Lez ailes droites de l’au
to de M. Beaulieu furent complète
ment démolies. M. Albert C’en est 
tiré pour très peu de dommages.

Ж51 ШрЩ
Ls Сашю est к premier Tbéâtre м Cuutda q«i jooèІ v

f) rail. The. Little. Wildcat і
Le théâtre- Casino joqh auùs- 
tenant d’nne très hosute ten
tation, et s*il contihhe-â hons 
donner dea portraits de ce 
genre, none ne ponvees (kmç 
ter de

U gérant M G. Zepqfcq 
nous assure qu’il eenegsdeMP 
tera une série de très bus4 
portraits les pndsiis imr 
entre antres la famenac .vue 
Over The HiH que irons a- 
vous tons si hiea-gsetie le 
printemps dernier. . :-z
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Kick Cuter
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The8fwdthriâ " -Incendie ■ m :

succès. «A TV- a f-r. , r. ...

■I X K.
St-Jacques le 6. — La mai

son de fen Napoleon Martin 
est devenue la proie des flam
mes ce marin. Malgré tonales 
efforts on ne put maîtriser les 
flammes et la maison fut brû
lée complètement avec pres
que tout son contenu. /L’in
cendie fut caussé par de la 
peinture qu’on était en train 
de chauffer sur le poêle, la
quelle prit feu et alluma cet
te incendie.
Il n’y avait presque pas d’as
surances sur cette bâtisse.
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ON DEMANDE»

**- — * cr-:I r •
Une servante pour travail géné

ral de maison ' -г~
S'adresser" eU 

Dr. P. Hlepirtl
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ÆLe meilleur Tonique 

c’est

ELEXI* VIGOL.
Bn vente partout

f d

Ілле» nos petiteà^ „ 
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Mde L. P. Powrriier* H r-<.- V Scæï ■ m.з *
У **‘ - • і : Wm sj; lsCoton Jaune lO^ lÀVoTgÀ 

Sweaters ponrfiUettes Me. et |1^8 ,
Ban en cashemire “Heather” 56, 75 «t 8*eta

Cravatée en laine вУф , . ^ 1
Jnpes en laine pour dames ^ M, Î.00, D.5» --

-«-m m umt iia&ns a m ee
fimwéê. <- Prie i fire.00>'1

'n

m і? НіШ шлт
Æ& -"U L-TS J.- ^ Є-А. Ж. — fih _ —^ -

Manteaux de drep, modèles кв ркі.міїкг1] 

veaux avec colleta en fourrure.

Manteaux «n Sealette valani -ШО» et >

60.00 ponrie.oo et aouoo e ».'&'&*££;

Beau choix de eous-vétemeato ptіигЛШсМ 
et enfante. ' V:-?On

Ne manques pae de profiter du 

; venez me voir et voue èeenomkM dp

l’aigent
VENEZ LE PLUS TOT Р0в#ШЛГ-—* Я 

VOUS AURBZ ХЖ MBNULBüa CHOIX ‘ '
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Щ % æ .1' *>Pbur on prix trèe 
vous pouvez voue procurer un très 
beau et très bone pardessus 
Garter te Young.

чвні

&Шché

itmacwernuNl
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G’cvt dimanche prochain qu’aura 
1fco la collecte mensuelle poor late- 
conetruct^e uotje égliee. Soyons J Vv1 '
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